
— 18 —

LA VISITE DE PAROISSE

C’était au mois janvier de 1879, au Sault-au-Récollet, où 
demeurait, dans sa solitude, ie vénérable Mgr Bourget, ar­
chevêque de Martianopolis. La visite de paroisse s'ouvrait, 
et, comme il convenait, la première visite fut au distingué 
prélat. Le jeune vicaire d'alors, M. Joseph Lévêque, décédé 
à Sainte-Sophie, entre chez monseigneur, qui l’attend an 
salon, avec tous les prêtres de son palais. Intimidé d’abord 
en présence de ce beau vieillard de quatre-vingts ans, il fut 
ensuite comme frappé de stupeur en voyant ce prince de 
l'Eglise tomber à genoux devant lui, ainsi que ses compa­
gnons, pour lui demander et en recevoir la bénédiction. 
Aux yeux de Mgr Bourget, ce jeune prêtre est le représen­
tant de Dieu, dans la visite de paroisse, et Sa Grandeur le 
reçoit comme tel ; Mgr veut aussi faire revivre la tradition 
de nos pères et la pratique de sa famille, à Saint-Joseph de 
Lévis, en donnant a tout le diocèse une excellente leçon de 
respect dû au sacerdoce et faire connaître au peuple la place 
que le prêtre doit occuper dans les familles catholiques. 
Malgré ses objections bien fondées, le vicaire fut obligé de 
céder et de lever la main pour bénir celui qui lui-même bé­
nissait depuis soixante ans. Quel bel exemple à mettre sou» 
les yeux de nos bonnes familles ! Quel beau tableau digne 
du regard des anges !

L’abbé A.-C. Dugas

AUTREFOIS

Le louis du Canada valait $4 de notre monnaie actuelle, 
le louis sterling anglais vaut $5. Il fallait 12 deniers pour 
faire un chelin et 20 chelins formaient un louis.

T.-P, Bédabd


